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Allocution de Son Excellence Nestor Mendez, Secrétaire général adjoint de l’OEA
Première réunion ordinaire de 2018 du 
Groupe d’évaluation de la mise en œuvre des initiatives des Sommets des Amériques (GRIC)
Lima (Pérou), 8 février 2018
Monsieur l’Ambassadeur Antonio García Revilla, Coordonnateur national du Pérou et Président du processus des Sommets,  
Mesdames et Messieurs les coordonnateurs nationaux du processus des Sommets
Mesdames et Messieurs les représentants des institutions membres du Groupe de travail mixte sur les Sommets

Mesdames et Messieurs les délégués 

Mesdames et Messieurs
Je suis particulièrement heureux de vous souhaiter la bienvenue à cette première réunion ordinaire de 2018 du Groupe d’évaluation de la mise en œuvre des initiatives des Sommets des Amériques (GRIC). Je saisis cette occasion pour remercier le Gouvernement du Pérou pour son rôle directeur et son engagement dans la préparation de ce processus menant vers le Huitième Sommet des Amériques.
Avant tout, je vous remercie au nom de tous les participants pour l’accueil chaleureux que nous avons reçu dans ce beau pays. Après un long processus de réflexion et d’échanges entre les États membres sur le thème central du Huitième Sommet et ses axes thématiques, nous sommes réunis aujourd’hui pour entamer le processus de négociation du projet d’Engagement de Lima « La gouvernance face à la corruption », que la Présidence a mis à disposition et que nous espérons voir adopter par les dirigeants des Amériques en avril prochain.
Le problème de la corruption et de ses incidences négatives sur la gouvernance démocratique et la sécurité des citoyens, la mise en œuvre des politiques publiques, le développement en général ainsi que l’exercice des droits de millions de personnes affectées par le détournement de deniers publics, lequel amplifie la pauvreté et les inégalités, engendre un grave problème ainsi qu’un passif exigible pour tous les États du Continent américain. La corruption, en tant que problème multisectoriel, multidimensionnel et transversal, exige l’attention, l’implication et la collaboration des divers acteurs et partenaires sociaux : Outre les pouvoirs publics, nous devons compter sur le secteur privé, les organisations internationales, le milieu universitaire, entre autres parties concernées.
Le Huitième Sommet offre une occasion unique et exceptionnelle aux dirigeants du Continent de parvenir à un consensus pour une action durable et significative dans la lutte contre la corruption, ce qu’attendent les citoyens du Continent entier. Suite à la ratification récente par la Barbade de la Convention interaméricaine contre la corruption, les 34 États parties de cette convention souscrivent à l’engagement de coopération pour prévenir et lutter contre la corruption dans le Continent.
[image: image1.jpg]Mesdames et messieurs, à ce jour, le processus de préparation technique du Huitième Sommet a été remarquablement constructif. Les discussions menées lors des réunions de septembre et décembre par le Groupe d’évaluation de la mise en œuvre des initiatives des Sommets des Amériques a permis aux coordonnateurs nationaux d’acquérir une meilleure compréhension des défis que doivent relever nos pays ainsi que des pratiques et mécanismes qui ont été mis en œuvre, tant sur le plan national que régional, pour y faire face. Des forums politiques parallèles, tels que la session tenue hier par la CAF et l’OEA, ont enrichi le débat, de la même manière que les contributions des membres du Groupe de travail mixte des Sommets. Je tiens à féliciter notre hôte pour ces efforts extraordinaires, et le Secrétariat aux Sommets de l’OEA pour le soutien qu’il a apporté au Gouvernement du Pérou.
Je souhaite également souligner le rôle important que jouent la société civile et les acteurs sociaux qui participent au processus du Sommet, y compris la jeunesse et le secteur privé. Aujourd’hui, le Secrétaire aux questions continentales, Monsieur Lambert, évoquera les avancées obtenues par le Secrétariat aux Sommets en coordination avec le Gouvernement du Pérou, sur les questions ayant trait à la société civile, lesquelles ont permis de recueillir d’importantes recommandations et réflexions de la part société civile, qui se prépare à tenir un dialogue, à l’échelle continentale, des porte-paroles des coalitions de la société civile avec les coordonnateurs nationaux, au mois de mars ainsi que dans le cadre du Sommet en avril prochain.
Quant au Sommet des entreprises, lequel est coordonné par la Banque interaméricaine de développement, comme depuis 2012 dans le cadre du Sommet de Cartagena, il convient de souligner qu’il se tient dans le cadre du processus des Sommets depuis 1995 (Sommet de Miami). De même, le Sommet des entreprises a pour origine le Forum du secteur privé de l’OEA, lequel se réunit dans le cadre de l’Assemblée générale depuis 2005.
Je voudrais saisir cette occasion pour remercier les États qui fournissent des informations sur le processus des Sommets et je les invite à continuer à partager avec le Secrétariat aux Sommets des informations sur leurs initiatives et travaux dans le cadre de ces importantes responsabilités. Je voudrais également remercier les pays qui ont apporté des contributions pour permettre au Secrétariat aux Sommets de mener ses activités.
En vous remerciant, je vous souhaite une fructueuse journée.
Merci. 
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